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COMMUNIQUÉ DE PRESSE 
03 novembre 2022  
 

« Objectif zéro sexisme dans ma ville » : un focus sur 
le rôle des témoins 

Du 7 novembre au 2 décembre 2022, la campagne de sensibilisation « Objectif zéro 
sexisme dans ma ville » reprend ses quartiers dans les rues de la ville, en marge 
de la Journée internationale pour l’élimination des violences à l’égard des femmes 
du 25 novembre. Au programme de cette année, de l’affichage public, une série 
d’événements ainsi qu’un focus sur le rôle des témoins.  

Depuis 2019, le service Agenda 21-Ville durable du Département des finances, de 
l’environnement et du logement (DFEL) coordonne la mise en œuvre du plan d’action « Objectif 
zéro sexisme dans ma ville ». Adopté par le Conseil municipal en 2019, il vise à prévenir le 
sexisme et le harcèlement sexuel dans l’espace public. Les projets développés concernent aussi 
bien la sensibilisation du grand public, la formation des professionnel-le-s, l’aménagement et 
l’animation des espaces publics ou encore la récolte de données. Ils mobilisent de nombreux 
partenaires dont le réseau associatif et institutionnel actif dans la promotion de l’égalité et la 
prévention des violences sexistes.   
 
Une campagne d’affichage et un focus sur les témoins  
 
Les visuels de la campagne, qui seront affichés dans les rues dès le 7 novembre, mettent en 
scène des situations quotidiennes, comme se déplacer, faire du sport, faire la fête ou encore 
rentrer de nuit. « Ils visent à rappeler que l’accès à l’espace public est un droit et qu’en 2022, 
toutes les femmes, quel que soit leur âge, leur apparence, leur origine, leur orientation sexuelle 
et affective, leur identité ou leur expression de genre, leur tenue vestimentaire ou encore leur 
appartenance religieuse, doivent pouvoir disposer librement et sereinement de l’espace public », 
explique Alfonso Gomez, Conseiller administratif en charge du développement durable.  
 
En parallèle, l’édition 2022 de la campagne s’enrichit d’un volet spécifiquement destiné aux 
témoins, pour les encourager à participer à un environnement urbain bienveillant. Car, si agir face 
au harcèlement sexuel dans l’espace public n’est pas toujours une chose aisée, il existe des pistes 
pour se mobiliser sans pour autant se mettre en danger.  
 
Pour encourager cette prise de responsabilité partagée, la Ville, avec la collaboration de l’Institut 
Le deuxième Observatoire, Amnesty International, MILLE SEPT SANS et We Can Dance iT-, a 
rassemblé ces recommandations au sein d’un dépliant intitulé « Témoin de harcèlement sexuel 
dans l’espace public : je peux agir ! » disponible en version papier et en ligne. 
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Une programmation événementielle durant le mois de novembre 
 
Une programmation composée de débats, de projections de films, d’ateliers destinés à des publics 
divers et d’événements dans l’espace public est également organisée avec les partenaires 
associatifs et institutionnels de la campagne.  
 
Pour approfondir les notions contenues dans le dépliant destiné aux témoins et s’entraîner à agir, 
des ateliers de courage civil, intitulés « Ne détournez pas le regard » et animés par Amnesty 
International, sont notamment proposés dans le cadre de la campagne. 
 
 
Plus d’information sur www.geneve.ch/zero-sexisme  
 
 
 
Contact médias : 
Anne Bonvin Bonfanti 
Conseillère de direction en charge de la communication     
Département des finances, de l’environnement et du logement    
022 418 22 43   
anne.bonvin-bonfanti@ville-ge.ch  
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LE HARCELEMENT SEXUEL ET SEXISTE DANS L’ESPACE PUBLIC EN 
QUELQUES CHIFFRES 
 

 En 2016, l’enquête réalisée par la Ville de Genève sur les pratiques sportives des femmes 
révélait que 30% des personnes interrogées avait déjà été cible ou témoin de propos ou 
de gestes sexistes. Cette proportion montait à 53% chez les étudiantes1.  
 

 En 2016 toujours, une enquête réalisée en Ville de Lausanne a montré que 72% des 
Lausannoises de 16 à 25 ans avait été victimes de harcèlement sexiste dans l’espace 
public durant l’année écoulée2. 

 
 En 2019, une enquête menée par Amnesty international sur les violences sexuelles en 

Suisse a mis en évidence que la majorité des formes de harcèlement sexuel avaient lieu 
dans la rue (56%), dans les transports publics (46%), dans les bars et clubs (42%) et au 
travail (33%)3.  
 

 En mai 2020, un rapport de recherche de la Haute Ecole de Travail Social de Fribourg 
mandatée par la Ville de Fribourg révélait que 79% des personnes interrogées avait subi 
une forme de harcèlement de rue. La majorité des victimes étaient des femmes et des 
personnes LGBTIQ+4.  
 

 En 2020, le Diagnostic Local de Sécurité, qui pour la première fois intégrait la notion de 
harcèlement de rue dans son enquête, révélait qu’à Genève, 71,7% des femmes entre 15 
et 34 ans avait été la cible de harcèlement dans l’espace public au cours des 5 dernières 
années5. 

 

LE PLAN D’ACTION MUNICIPAL « OBJECTIF ZÉRO SEXISME DANS MA 
VILLE » EN QUELQUES MOTS 
 
La lutte contre les violences sexistes et sexuelles est un des axes forts de la Stratégie municipale 
2020-2030 de promotion de l’égalité entre femmes et hommes. Depuis 2017, un accent spécifique 
est mis sur les violences sexistes dans l’espace public. Suite au dépôt de la motion M-1275 au 
Conseil municipal, la commune a élaboré, en concertation avec des associations et institutions 
genevoises actives dans la prévention des violences de genre, un plan d’action intitulé « Objectif 
zéro sexisme dans ma ville » (OZSV), adopté par le Conseil municipal en février 2019.  
 

                                            
1 https://www.geneve.ch/fr/actualites/dossiers-information/genre-sports/enquete-2016-2017/principaux-
resultats  
2 https://www.lausanne.ch/officiel/administration/securite-et-economie/secretariat-general-se/unites-
administratives/observatoire-de-la-securite/harcelement-de-rue.html  
3 https://www.amnesty.ch/fr/themes/droits-des-femmes/violence-sexuelle/docs/2019/violences-sexuelles-
en-suisse  
4 https://www.ville-fribourg.ch/vivre-ensemble/harcelement-de-rue  
5 https://www.ge.ch/document/diagnostic-local-securite-2020 
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Ce plan d’action replace la question du harcèlement dans l’espace public dans le continuum des 
violences faites aux femmes, rappelant la nécessité d’agir à différents niveaux pour changer les 
mentalités et les comportements. Il définit cinq axes d’actions prioritaires, pour lesquels des 
mesures sont mises en place depuis 2019 : 
 
1) La prévention et la sensibilisation  
2) La formation des membres du personnel municipal  
3) L’aménagement, l’animation et les usages de l’espace public  
4) La récolte de données 
5) Le travail en réseau  
 
Durant la période 2019-2021, une série de mesures et de projets ont été menés pour chacun des 
axes mentionnés ci-dessus et ont fait l’objet d’un bilan et d’un rapport d’activité. Le plan d’action 
a été renouvelé pour la période 2022-2025 et la mise en œuvre des mesures se poursuit.  
 
Parmi les mesures principales mises en œuvre en 2022, on peut notamment citer :  
 

- La présence d’un dispositif de prévention du harcèlement sexuel et sexiste animé par 
l’association We Can Dance iT à dix occasions au cœur de différents lieux de 
rassemblement et de fête en plein air sur le territoire municipal durant l’été;  

 
- L’organisation de 24 ateliers de sensibilisation sur les enjeux de genre dans l’espace public  

(ateliers scolaires, autodéfense féministe, publicités sexistes, courage civil, 
consentement) ;  

 
- La diffusion d’une campagne de sensibilisation sur la prévention du harcèlement sexuel et 

du sexisme dans le sport auprès du grand public et des associations sportives ainsi qu’au 
sein des installations sportives ;  

 
- La féminisation d’une dizaine de noms de rues et emplacements sur le territoire municipal ; 

 
- La reconduction de plusieurs visites estampillées « Journée du matrimoine » dans le cadre 

de l’organisation des Journées européennes du patrimoine ; 
 

- L’organisation du premier LARES on Tour de Suisse romande à Genève, pour sensibiliser 
les professionnel-le-s de l’aménagement aux enjeux de genre et d’inclusion, en 
collaboration avec le réseau LARES, qui s’engage en faveur d’un changement culturel 
dans le domaine de la planification, de l'aménagement et de la construction, afin 
que les besoins de chacune et chacun soient pris en compte ; 
 

- L’installation pérenne au Parc des Bastions du jeu d’échec « Bulle rose n°6 : échiquier 
Yalta » créé par le Collectif MV; 

 
- Le soutien à une dizaine de projets associatifs locaux ; 
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- La préparation de la campagne de sensibilisation « Objectif zéro sexisme dans ma ville » 
du mois de novembre avec de l’affichage public, une programmation événementielle et un 
accent spécifique mis sur le rôle des témoins.  

LA CAMPAGNE DU MOIS DE NOVEMBRE 
 
La campagne de sensibilisation « Objectif zéro sexisme dans ma ville » prend ses quartiers dans 
les rues de la ville une fois par an, au mois de novembre, afin de faire le lien avec la Journée 
internationale pour l’élimination des violences à l’égard des femmes du 25 novembre.  
 
En marge de l’affichage dans les rues, une programmation composée de débats, de projections 
de films ou encore d’ateliers destinés à des publics divers est organisée avec les partenaires 
associatifs et institutionnels.  
 
Pilotée par la Ville, cette campagne est menée en collaboration avec des associations et 
institutions genevoises également partenaires du plan d’action dans son ensemble : le deuxième 
Observatoire, DécadréE, We Can Dance iT, F-Information, Viol-Secours, Eyes up, Les Créatives, 
Lestime, la Fondation genevoise pour l'animation socioculturelle (FASe), le service Egalité et 
Diversité de l’Université de Genève ainsi que le Bureau de promotion de l'égalité et de prévention 
des violences (BPEV) du Canton de Genève. 
 
Plusieurs grands principes sous-tendent la campagne de sensibilisation « Objectif zéro sexisme 
dans ma ville » et les différents visuels, messages et événements qui la composent : 
 

 Tout d’abord, elle vise à porter la parole des personnes concernées, principalement les 
femmes et les minorités de genre, tout en soulignant à la fois la diversité de leurs 
expériences ainsi que leur résilience et leur capacité d’agir.  
 

 Elle a aussi pour objectif de contribuer à une ambiance urbaine qui ne soit pas source de 
tension ou d’anxiété et qui ne reproduise pas des images de violence ou des messages 
dé-sécurisants. Au contraire, les messages et images véhiculés s’inscrivent dans une 
volonté de renforcer le sentiment de légitimité des personnes qui sont les cibles du 
sexisme et du harcèlement sexuel, en rappelant leur droit d’occuper l’espace public. 

 
 La campagne veut également montrer que le harcèlement sexuel dans l’espace public est 

un enjeu collectif, qui concerne tout le monde. L’objectif est ici de rendre visible la 
problématique auprès du grand public et dans le débat démocratique, en rappelant qu’il 
s’agit aussi d’une question d’accès à la citoyenneté. Le harcèlement sexuel a en effet 
comme conséquence de réduire la liberté de mouvement des personnes qui en sont la 
cible et leur mise en retrait de l’espace public, ce qui n’est pas acceptable.  

 
 Favoriser une prise de conscience collective permet également d’encourager une prise de 

responsabilité partagée pour faire des espaces publics urbains des lieux où chaque 
personne se sente, non seulement en sécurité, mais aussi à l’aise et sereine. Si les 
collectivités publiques doivent agir en la matière, chaque personne peut également y 
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contribuer, en s’abstenant de harceler soi-même ou en montrant son désaccord – et sa 
solidarité avec les cibles – quand cela se produit dans son environnement immédiat.   
 

 Enfin, la campagne est également l’occasion de replacer le harcèlement sexuel dans 
l’espace public dans le continuum des violences faites aux femmes, tant au niveau des 
différentes formes de violences vécues (du sexisme dit « ordinaire » aux agressions 
sexuelles et aux féminicides) que des espaces dans lesquels celles-ci se produisent (la 
rue, les transports, les lieux de fête ou de pratique sportive, le travail, mais aussi la 
maison). Le rappel de cette réalité permet d’insister à nouveau sur le fait que ces violences 
sont le fruit de rapports de pouvoir et qu’elles traversent toutes les couches de la société. 
Rendre visible cette campagne chaque année en marge du 25 novembre n’est pas un 
choix anodin.  

 
Forte de cet ancrage, « Objectif zéro sexisme dans ma ville » est une campagne qui se construit 
au fil des ans. Sa récurrence annuelle permet de développer différents volets, en mettant à chaque 
fois l’accent sur une dimension différente de la problématique.  
 
Ainsi, 2019 a été l’occasion pour la Ville de communiquer sur l’adoption du plan d’action et son 
engagement à prévenir le sexisme et le harcèlement sexuel sur son territoire.  
 
Depuis, la campagne s’est enrichie en 2020 et 2021 d’un volet mettant l’accent sur le droit à la 
ville avec une série de visuels réaffirmant le droit de chaque personne de se sentir à l’aise et 
légitime dans l’espace public sans être exposée aux différentes formes de harcèlement sexuel. 
Pour accompagner ces visuels, un dépliant d’information sur les définitions, les bases légales et 
les ressources à disposition au niveau local a été publié.  
 
En parallèle, une autre déclinaison – Objectif zéro sexisme dans mon sport – s’est concentrée sur 
la prévention du sexisme et du harcèlement sexuel dans le sport, avec une série de visuels 
spécifiques et la publication d’un dépliant sur les ressources à disposition dans ce domaine.  
 
En 2022, le message principal du droit à la ville pour chaque personne est repris pour l’affichage 
dans les rues de la commune. Il est complété par un nouveau volet à destination des témoins.  
 

Des visuels pour réaffirmer le droit de profiter des espaces publics en toute sérénité   
 
Les six visuels de la campagne mettent en scène des situations quotidiennes. Faire du sport, se 
déplacer, faire la fête, flâner, circuler de nuit ou être en couple lesbien/queer dans l’espace public : 
ces usages de la ville ne devraient pas être source de tension ou d’inquiétude. Pourtant, comme 
le révèle l’enquête « Genève, une ville égalitaire ? », les femmes sont souvent exposées à des 
comportements et des interactions non-sollicitées lorsqu’elles sont dans l’espace public.  
 
En réaction, elles développent des stratégies d’évitement, d’adaptation ou encore de protection 
qui, quand elles ne limitent pas leur autonomie, font peser sur elles une charge mentale qui n’est 
pas sans conséquence. Ces contraintes impactent en effet fortement l’expérience des femmes 
dans les espaces publics, les empêchant de profiter sereinement des opportunités qu’offre la ville. 
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Les visuels de la campagne rappellent ainsi que l’accès à l’espace public est un droit et qu’en 
2022, toutes les femmes, quel que soit leur âge, leur apparence, leur origine, leur orientation 
sexuelle et affective, leur identité ou leur expression de genre, leur tenue vestimentaire ou encore 
leur appartenance religieuse, doivent pouvoir disposer librement et sereinement de l’espace 
public.  
 

Un focus spécifique sur les témoins 
 
L’édition 2022 de la campagne s’enrichit d’un volet spécifiquement destiné aux témoins, pour les 
encourager à participer à créer un environnement urbain bienveillant, dans lequel chaque 
personne se sent à l’aise et légitime.  
 
On distingue en général trois catégories de personnes concernées par la question du harcèlement 
sexuel dans l’espace public : les cibles, les auteurs et les témoins. Ces derniers peuvent être des 
personnes inconnu-e-s (par exemple des passant-e-s, des usagers ou usagères de l’espace 
public ou encore des professionnel-e-s intervenant dans l’espace public) ou connu-e-s des cibles 
ou des auteurs (par exemple des proches).  
 
Inconnu-e-s  ou connu-e-s, ces personnes peuvent se positionner en tant qu’allié-e-s et agir dans 
des situations problématiques, sans pour autant se mettre en danger. En réagissant, elles 
envoient le signal que ce genre de comportement n’est ni normal, ni acceptable.  
 
Agir face au harcèlement sexuel dans l’espace public n’est pas toujours une chose aisée, mais il 
existe des pistes et des conseils pour s’informer et se former. Pour encourager les témoins à se 
mobiliser, la Ville veut ainsi faciliter l’accès à ces ressources et les rendre plus visibles. Avec la 
collaboration de plusieurs associations actives dans la prévention des violences sexistes et 
sexuelles – le deuxième Observatoire, Amnesty International, MILLE SEPT SANS et We Can 
Dance iT –, elle les a rassemblées au sein d’un dépliant intitulé « Témoin de harcèlement sexuel 
dans l’espace public : je peux agir ! » disponible en version papier et en ligne. 
 
Ces recommandations n’ont pas vocation à être exhaustives et chaque situation doit être évaluée 
en fonction du contexte. Elles représentent toutefois un point de départ pour agir, individuellement 
et collectivement. Pour approfondir les notions contenues dans le dépliant et s’entraîner à agir, 
des ateliers de courage civil intitulés « Ne détournez pas le regard » et animés par Amnesty 
International, sont proposés dans le cadre de la campagne.  
 

Une série d’actions de sensibilisation  
 

En marge de l’affichage dans les rues et de la publication de ces pistes et conseils pour agir en 
tant que témoin, une série d’événements, soutenus par le service Agenda 21-Ville durable de la 
Ville de Genève sont proposés au grand public durant le mois de novembre, pour informer et 
sensibiliser autour des multiples enjeux des violences sexistes et sexuelles. 
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Au programme, plusieurs rencontres, projections de films et débats, parmi lesquels :  
 

‐ Une rencontre avec Daisy Letourneur, autrice de l’ouvrage « On ne naît pas mec. Petit 
traité sur les masculinités », pour une discussion sur les masculinités hégémoniques 
animée par Robin Adet et organisée par le service Agenda 21-Ville durable.  
Le 12 novembre 2022 à 16h aux 4 Coins – Entrée libre et gratuite 
 
Climat, parentalité, économie, violences : les conséquences néfastes des stéréotypes virils sur la 
société se déploient dans tous les domaines, sur le plan collectif comme au niveau individuel. La 
bonne nouvelle, c’est que ce n’est pas une fatalité. Depuis 2017, Daisy Letourneur s’emploie à 
décortiquer les idées reçues sur les masculinités et nous invite à poser un regard neuf sur des 
comportements qui s’avèrent n’avoir rien de « naturels ». Un passage indispensable pour construire 
une société plus égalitaire et durable. 
Daisy Letourneur est militante féministe, trans et lesbienne et membre du collectif « Toutes Des 
Femmes ».  Son essai « On ne naît pas mec - Petit traité féministe sur les masculinités » paru chez 
Zones en 2022, est inspiré de son blog« La Mecxpliqueuse » où elle écrit sur les masculinités 
depuis 2017. 
Robin Adet est politologue, cinéaste et journaliste. Iel travaille à l’intersection de la culture et des 
enjeux de sociétés et de droits humains. 
Plus d’information : www.geneve.ch/zero-sexisme 

 

‐ Une table ronde intitulée « Autour du club : le monde de la nuit porte conseil », 
organisée par Les Créatives, pour aborder des pistes pour rendre les espaces festifs et 
nocturnes plus égalitaires et inclusifs.  
Le 17 novembre 2022 à 19h à KZERN – Entrée libre et gratuite 

Table ronde avec Habibitch, Hawa Sarita (Au-delà du Club) et We Can Dance iT.  
La nuit est un monde en soi. Les déplacements dans les espaces publics, les interactions et les 

opportunités y sont différentes. Les lieux de fête et de rencontre nocturnes, pensés comme des 
espaces chaleureux et de convivialité, n’échappent cependant pas à la réalité. Les violences, 
directes comme indirectes, physiques et psychologiques font partie intégrante du quotidien des 
femmes, des minorités de genre, des personnes racisées, des personnes porteuses de handicap 
visible ou invisible, des personnes grosses et celles dont les corps et les identités sont 
marginalisées. Comment rendre ces espaces réellement et concrètement plus « safe » ? Pourquoi 
est-il essentiel de se réapproprier ces espaces de la nuit ? Comment les féminiser et décoloniser 
afin de les rendre pleinement inclusifs ? Quelles recommandations pour et par les concernéꞏxꞏes 
du monde de la nuit ? 
Plus d’information : www.lescreatives.ch  

 

‐ Une soirée de projection de films et discussion intitulée « Brisons le silence » 
organisée par DécadréE, en partenariat avec Nous production, Les Créatives, le BPEV du 
Canton de Genève et le service Agenda 21-Ville durable, autour des violences dans le 
couple et de leur résonnance dans la sphère publique.    
Le 25 novembre 2022 à 18h30 à la RTS, salle Michel-Soutter – Entrée libre et gratuite 

7 courts-métrages mêlant art et témoignage révèlent la diversité des violences au sein du couple, 
bien souvent invisibles.  
Lors de la Journée internationale pour l'élimination des violences sexistes, cet événement propose 
d’ouvrir le dialogue à travers une série d’interventions de professionnel-le-s appuyées par les 
témoignages des vidéos du projet « Brisons le silence ».  
Plus d’information : www.brisonslesilence.ch et www.lescreatives.ch/evenement/brisons-le-silence/ 
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‐ La projection du court-métrage « Souviens-toi d’hier » accompagnée d’une table ronde sur 
les « Violences sexuelles et psychotraumatismes : (mé)connaissance, enjeux et 
perspectives », organisée par l’association Viol-Secours.  
Le 26 novembre 2022 à 18h à l’Auditorium Wyss (UOG) – Entrée libre et gratuite 
 
Dissociation, amnésie, anesthésie émotionnelle, hypervigilance, phobies, trouble de la personnalité, 
comportements à risques, flashbacks… La mémoire traumatique est un cadre théorique et 
thérapeutique qui permet de comprendre les conséquences des psychotraumatismes liés à des 
violences sexistes et sexuelles. Or, ce cadre est encore peu connu du grand public et, 
paradoxalement, des professionnel-le-x-s en contact avec les personnes victimes. De nombreuses 
idées reçues structurent encore la reconnaissance de ces violences et la prise en charge (médicale, 
psychologique, juridique, …) des personnes victimes et sont autant d’embûches à leur parcours de 
résilience. De plus, les stéréotypes liés au genre, à la race, au handicap, à la classe et à d’autres 
rapports de pouvoir sont un frein supplémentaire à la reconnaissance des souffrances et des 
violences vécues ainsi que de leur composante structurelle. La projection du court-métrage 
« Souviens-toi hier » et la table ronde qui suivra seront l’occasion de revenir sur ces enjeux et leurs 
conséquences, de dégager des pistes pour dépasser les limites de la méconnaissance et produire 
un contre-discours à la culture du viol. 
Plus d’information : www.viol-secours.ch 

 

‐ Une conférence de la Dre Karine Duplan sur les rapports de domination dans l'espace 
public : « L’espace public au prisme du genre : une approche intersectionnelle », 
suivie d'une table ronde sur la prévention du harcèlement dans l’espace public avec des 
professionnel-le-s du terrain, animée par la journaliste Joëlle Rebetez et organisée par le 
BPEV du Canton de Genève et la HETS.  
Le 24 novembre 2022 à 18h30 à l’HETS – Entrée gratuite sur inscription  

 
Participant-e-s : Monica Bonfanti (Commandante de la police cantonale), Sylvain Jacot-Descombes 
(Adjoint du commandant de police de la Ville de Lausanne), Christine Camp (Commandante de la 
police de la ville de Genève), Anaïs Potenza (Coordinatrice générale et responsable formation, 
association We Can Dance iT), Alessandra Cencin (Cheffe de projets, association Le deuxième 
Observatoire), Vivianne Guye Bergeret (Co-présidente de Lestime).  
Table ronde animée par la journaliste Joëlle Rebetez.  
Entrée gratuite sur inscription : www.ge.ch/evenement/conference-table-ronde-sexisme-violences-
sexuelles-dans-espace-public  

 
 
La programmation proposée cette année fait également la part belle à plusieurs ateliers organisés 
par des associations partenaires pour des publics très diversifiés. Ainsi :  
 

‐ L’association Viol-Secours et son programme Fem Do Chi intitulé « Ge Peux » propose 
deux ateliers d’autodéfense féministe pour les adolescentes (12-15 ans) accompagnées 
d’une personne de confiance (une marraine), afin d’aborder avec elles les enjeux liés aux 
violences sexistes et sexuelles et renforcer leur confiance en elles.  
Les 19 et 26 novembre 2022 de 09h30 à 17h30 à la salle du Faubourg – Réservés aux 
habitantes de la Ville de Genève et sur inscription. 

Le Fem Do Chi est une méthode d’autodéfense verbale, physique et mentale qui s’adresse à toutes 
les femmes quels que soient leur âge et/ou condition physique. Le format marrainage permet de 
mettre l’accent sur la sororité (solidarité entre femmes). Il vise à désamorcer le sentiment de fatalité 
des agressions, intériorisé par de nombreuses femmes et souvent transmis aux jeunes filles. 
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Participer ensemble à un stage permet aux « marraines » et aux « filleules » de prendre conscience 
des ressources des unes et des autres, créant un climat propice à l’échange autour des violences, 
passées ou futures, et permettant ainsi d’éviter le silence et l’isolement qui les accompagnent 
encore trop souvent. 
Inscriptions en binôme d’une adolescente 12-15 accompagnée d’une personne de confiance sur : 
https://www.femdochi.ch/gepeux  
Prix: CHF 30.- par binôme 

 
‐ Amnesty International reconduit plusieurs ateliers «Ne détournez pas le regard!», ayant 

pour objectif d’entraîner les participant-e-s à faire preuve de courage civique face aux 
violences faites aux femmes et aux minorités de genre dans l’espace public.  
Les 12, 13 et 14 novembre 2022 (horaires variables) à la Maison internationale des 
associations – Sur inscription 

 
Atelier de théâtre forum pour apprendre à réagir en tant que témoin de violences faites aux femmes 
et aux minorités de genre. Conçu et animé par Amnesty International, section suisse, l’atelier «Ne 
détournez pas le regard!» a pour objectif d’entraîner les participant-e-s à faire preuve de courage 
civique face aux violences faites aux femmes et aux minorités de genre dans l’espace public. 
Remarques suggestives, sifflements, coups : nous connaissons tous et toutes le harcèlement 
sexiste et sexuel dans l’espace public. Mais que pouvons-nous faire face à de telles situations ? 
Comment pouvons-nous soutenir les personnes touchées, comment nous protéger ? Avec l’aide 
de comédien-ne-s, exercez-vous à réagir dans des situations sensibles. 
Inscriptions sur : www.amnesty.ch/fr/education-aux-droits-humains/formations/ne-detournez-pas-
le-regard  
Prix : CHF 10.- 

 

‐ Sur une proposition de Sarah Destanne, Lorraine Astier Cholodenko et Jules Destanne, 
Viol-Secours propose également deux ateliers destinés aux hommes cisgenres, 
souhaitant échanger sur la notion de consentement dans le cadre des relations 
hétérosexuelles intitulés : «’’Oui, non, peut-être, je sais pas’’. Un atelier pour ceux qui 
veulent faire mieux avec le consentement ».  
Les 12 et 13 novembre 2022 de 14h à 17h30 au Bâtiment Raiffeisen (54, rue du Stand) – 
Gratuit sur inscription 
 
Ces ateliers à destination des hommes cisgenres proposent un espace pour réfléchir et échanger 
sur le consentement dans les rapports hétérosexuels. Dans un cadre qui se veut bienveillant et à 
partir d’outils tirés de l’éducation populaire, les participants sont invités à questionner et 
déconstruire les idées reçues sur ce concept aux implications très concrètes. Des ressources et 
outils autour des pratiques de consentement dans les relations sexuelles sont transmis via des 
exercices et moments de discussion.   
Inscriptions auprès de : inscription@viol-secours.ch 
 

‐ DécadréE organise un atelier brunch et théâtre forum « Quand les publicités prennent 
vie... » autour des publicités sexistes, afin de reprendre une posture active face à des 
contenus encore trop souvent problématiques et imaginer de nouveaux scénarios, pour 
une communication plus inclusive et égalitaire.  
Le 12 novembre 2022 de 11h à 14h aux 4 Coins – Brunch sur inscription – Théâtre forum 
gratuit sur inscription  
 
Elles popent sur notre chemin, nos ordinateurs, nos téléphones portables et s’imposent à notre 
quotidien. Les publicités sont partout et le sexisme y est encore présent. L’institut DécadréE vous 
propose un atelier de théâtre forum pour reprendre une posture active face à des contenus trop 
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souvent problématiques. Grâce aux intervenantes de DécadréE et à une équipe de comédien-ne-
x-s, vous pourrez questionner les interprétations et les stéréotypes sexistes véhiculés par des 
publicités vues dans l’espace public à Genève et imaginer de nouveaux scénarios, pour une 
communication plus inclusive et égalitaire. 
Brunch optionnel dès 11h (boisson chaude, jus d’orange, tartines sucrées, pain, fromages et 
jambon –option végétarienne possible). Prix : CHF 22  
Théâtre-forum dès 12h, gratuit. 
Inscription souhaitée auprès de : info@decadree.com 

 

Enfin, deux événements symboliques sont également organisés dans l’espace public durant cette 
période :  
 

‐ Une cycloparade féministe organisée par Les Créatives, en partenariat avec PRO VELO 
Genève et l’Escouade, pour promouvoir la visibilité et la mobilité des femmes et des 
minorités de genre dans l’espace public, le long d’un itinéraire faisant la part belle aux rues 
féminisées en Ville de Genève.  
Le 27 novembre 2022 dès 14h – Participation libre et gratuite 

Les Créatives vous invitent à une cycloparade conviviale et féministe ! Cet évènement vise à 
promouvoir la visibilité et la mobilité des femmes et des minorités de genre dans l’espace public. Le 
long d’un itinéraire accessible et sécurisé établi par PRO VELO Genève, venez découvrir les 
biographies des 100Elles* de l’Association L’Escouade à l’origine des noms de rues de la Ville de 
Genève rebaptisées en l’honneur de personnalités féminines. 
Plus d’information : www.lescreatives.ch/evenement/cycloparade/ 

 

‐ Une cérémonie d’hommage aux victimes de féminicides en Suisse « Des lanternes 
contre l’oubli - Un féminicide : une lanterne orange », organisée par les Clubs 
Soroptimist International Genève-Fondateur et Genève-Rhône.  
Le 2 décembre 2022 à 18h aux Bains des Pâquis – Participation libre et gratuite 

Cérémonie à la tombée de la nuit avec mise à l’eau de lanternes oranges en souvenir des victimes 
de féminicide. Cette soirée s’inscrit dans le cadre de la campagne « Objectif zéro sexisme dans ma 
ville », de la campagne internationale « 16 jours d’activisme contre la violence basée sur le genre » 
et de la campagne des Soroptimist « Read The Signs ». 
Plus d’information : www.soroptimistgeneve-fondateur.ch 

 

 
Les visuels de la campagne, les dépliants d’information ainsi que le programme des événements 
sont à retrouver dans le dossier d’information « Objectif zéro sexisme dans ma ville » : 
www.geneve.ch/zero-sexisme. Une boîte à outils rassemblant des informations sur le matériel de 
sensibilisation existant à l’échelle locale, les différents formats d’ateliers et d’action de médiation 
ainsi que les outils en ligne est également accessible depuis ce lien. 
 

PLUS D’INFORMATION 
www.geneve.ch/zero-sexisme 
www.facebook.com/EgaliteDiversiteGE  
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LES VISUELS DE LA CAMPAGNE 
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